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Pour tea meilleures ferronneries à bon ma1 
ché, aile* ches

MtDOVGALL <e CUZXE.I
Le njua ancien magasin (le ce genre * 

Ottawa, établi en 1850, à l'enseigne de 1#

GROSSE TAHR1ERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA.

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL 1 CUZKER

i»31 octobre 1883.

I Pïsxrx:CHAS, DESJARDINS
No. 40 RUE 8PARK< k 61L4ZOTTAWA

iAGENT D’ASSUBANCE
sur la VIE et contre le FE U, LES EPREUVES

Cité et District d'Ottawa,
OOKPÂGldll KlPBâeaVTfelâ :

Lu Citizen», l)E MONTRÉAL, 
Lu \o-them, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian, do 
Lu Phœifto,

Capital et Actif Réunis
au delà de

840,000,000 -e*
ASSURANCES SOLLIUITBRS,

AGENT FINA

Mme Lee

l.

do Dans le cot 
nous aurons 
chez Jean Ha: 
naîtrons alors 
les relations 
pauvre vieille 
l’orgueilleuse 
noble demoist 
comte

NOIKR de 
PI.ACKMBNT8 et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnie® 
incorporées, achetées et vendues pour ar­
gent et eur marge.

Oublions 1’ 
rt ses trimas 
printemps de 
de campagne 
contrairemeni 
tudes, elle n 
tov t l’hiver. 
fl Trente-six 
fait rester an 
seaux’’ , mais 
leur attribuai 
ractere que ce 
réellement 

Madame di 
activement l’i 
c’est à cela q 
trouvée occui 
temps, si non 
rendre visite

___maintenant p
le digne “par 
ne : le comte 

Rvndons-n 
à une couple 
des Oiseaux’ 
comte, qui, - 
baronne avail 
dait de son ci

EMPRUNTS négociée pour particuliers. 
Corporations Municipales et écolairee, Fa- 
briq es tt Eglises a des condition, très 

d'intérêtavantageuses. Taux 

ARGENT placé sur garanties de première

LBS capitalistes trouveroat leur avan­
tage à correspondre avje

H. Chas Desiardins,
BUREAUX:

Edifice de l’iiôiei Hnneell» nier 
Sparks, Ottawa.

réduite :

Marques de Commerce et Droite d’Auteur
très.

'er déc. lan

FETES! FETES! FETESl
MAGASIN! 1>E BROS.

CHAMPAGNE ! VINS RECHFRCfi’îto' 

CIUAKKS I
Un assortiment complet de liqueur» 

choisies et cigares, vient d’ôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepét W. O, 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, 
et Gastief, St. Julien, Sa,-terne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d'ay, f. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel. Benédi dine. Curaçao, 
Moreskno Verlraoulh, Torino, Eau-da-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
el Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.
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Le comte d 

tait dans sa j 
Mirpoix 11 a 
de temps un 
ne, dans de 
bourse, à la i 
r es de toute 
devint natur 
venu des sali 
de ; mais il 
lui manquait 
de noblesse j 
pair avec ses 
le tourmenta 
intrigant et : 
trouva bienti 
tirer d’affaire 

A l’aide de 
de bonne vo! 
néalogie, il 
avait eu jadi 
Mirpoix, qui 
descendants 
circonvallati 
réussit à s’as 
même, direcl 
ment, descer 
ohe, ou tout 
rait pu l’être 
prit possessi 
vint-il de là 
ment que le 
société ne vi 
dans le rotu 
noble d. Bet 

L’écusson 
d’or sur cha 
bientôt sur 1 
ble de fraîct 
de l’ex-agiot 
aux badaude 
■atislàisait t 
tion : il se 
avec achar: 
lions, et il n 
temps qu’il 
en-ciel de n 
nière.

C’était bi 
lait pour jet 
yeux du me 

Ajoutez^ 
Beauregard 
pendue, et t 
rois et les 
amis intime 
child des m 
logie remon 
et il vous a 
aïeux, en rs 
nom de gl 
l’autre des r 
sous princit 
pouvait pli 
classeï lalai 
de la.noblei 

On se d 
jourd’hui, d

â
NU. 450, RUE SUSSEX

W. O. lilcKAY.
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc. 1884
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Chemin de Fer Canadien du Pacifique:
DIVISION DK I.’EST.

L’ANCIEN NE LIGNE TOUJOURS El WAIT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA KT MONTREAL
Arrangement* d’hiver, com­

mençant Lundi. 24 Nor.1884
*
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8 20Laisse Ottawa.... 

Arr. à Montréal... 

Laieee Montréal..
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?'m

iî*2s
Arrive à Ottawa.

O'BLEGANTS CHARS PALAIS 
sont attaches aux trains de vitesse 

eijtre Ottawa et Montréal.

Connection» à Montréal avec les train» 
de chemine de fer pour Québec, Hali­
fax, Saiut-Jeaj, Boston, et tous lek 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne aitre Ottawa^ TorontO' 
■et l’Ouest, ouverte le II août 1884;
L'Express du jour quitl e Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ du soir quitte Ottawa 4 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
•« du jour quitte Toronto à 9.20 an 
« " Arr. k Ottawa à 6.07 f m
•• du soir quitte Toronto à 70.0 (m 
“ •• Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chare palais élégauts sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
train» du soir.

Connections à 8m th's Fall poux 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer (Jtioa 
and Blaok River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Corn eciions à Toronto pour tous let 
points à l'ouest, sud-uu* st et uoid-oueet.

Pour les billets, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trams pour le haut de l'Ottawa 
et tous les autres stations locales et autre* 
informations concernant les passagers 
s'adresser au bureau des billets.

*8 RUE ELGIN 
GEO. W. HIBBARD, 

Aeeietant-Agent-Général des
ARCHER Baker, 

Sunnteudsnt-générsl w. c. VANHQHNB,
Vlce-Présâdeat.
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CLUB HOX7SS
Auclen Fostt* de P. 0*3* EABA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
décorée etre parée,maison a été 

à neuf, avec to
Cet e 

meoolée

Auiélioratlons Modernes
De» avantages spéciaux sont offerts auj 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des m?il 

leurs marques de
Vins, Liqueur* et Ligure».

T. P. (./CONNOR, Prop
lavOttawa,2 sept 1884

O. POT1 VIN",
Barbier et Marchand tie Tabac

No 10i RUE BROAD,
( V/s-à vis la GARE du PACIFIQUE.)

Des ouvriers sont attachés à cet établisse­
ment, pour la couve des cheveux et la barbe.

Dans le dépaitemvnt du commerce, se 
trouve un assortime nt complet de Tabacs, 
Cigares, Pipes, de divers \ ru et qualités.

gfcj^Aussi Estampilles de la Poste, pour 
lettres et journaux.

Ottawa, 7 février, 1886. 2 m

AM

Nouvelle Annonce
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le com nerce. Aujourl bu 
il a le plaisir de les informer qn'ii *'ient de

■

14
ê %10,000 pièces de Tapisserie Chinoise

ment importée, avec aussi nu lot 
de patrous fleurie pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livret de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’être reçu un assorti­
ment complet de CHAPEAUX du PRIN­
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., «le premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru­
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
V.V» Hue DALBOXT8IE.

21 Not. ’84

Nouvelle
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jüTLrsrtM to-ott «• U . MS.», «M

ALLEN’S LUNG BALSAM.
LB REMÈDE POUR QUÉRIR LA

Consomption, la Toux, le? Rhumes,
I/AJBTHME, LB CROUP,

Et tente Affection de la Genre, 
et des Organes Pulmoi

PAR SON USAGE SUIVI,
LA CONSOMPTION A ÈTS OUtRIS. 

Lorsque d’autres remèdes et Médecins n’a­
vaient pu effectuer la guérison.

dé par les Médecine, Ministres et 
Gardes-Malades ; en un mot, par tous ceux 

i qui en ont fait un essai raisonnable. Il 
•oülaot infailliblement.

, des Poumons

DIPilTHHRINK
ASTl-MlPHTliBRITiqBK Reeomman

Spécifique contre la Diphthérie cl 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la. con­
somption ou à sa première période, la 

bronchite aiguë et chronique et les 
rhumes,

Comme Expectorant il n’a pas d’égal 
dre sans 
bous au-

manière de s’en servir accompagne 
charme bouteille.

gjr En vente chez tous les Pharmaciens.

oune forme. 
ZS-La i

LA DIPHTHBK1E VAINCUE :
Aux ravages de cette maladie terrioie 

et réputée incurable, on a trouve un remè­
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus do dix annnéos de succès constants, 
et des centaines do certilicats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic cite vrai­
ment étonnant de ce remè le.

Préparé par le
DR N. U A CE R T f£,

LEVIS. P. Q.
Prix : 50 cts. la bouteille. E 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

Pilules de Noix Longues Composées
^ «un— ^ De MetiAL i

Recouvertes »

* son certaine d 
toutes les afle- 

K tions bilieusei S:torpeur du 
maux de tôt' 
in di
étou rdiasemen 11 

'etde toutes !ei 
I -.«viTais fonctionne

n vente chez gee
dl88

malaises causée par 
ment de Vestomac..

Ces pilules sont .'.’tt,-- n irecommandct 
comme étant nn dos . .us sûrs et des plu: 
fllcaoes remèdes ooQtire les maladies plvi 
aut mentionnées. Elles ne contiennco 

pas de mercure ni aucune de ses prépara 
tions. Tout en étant un puissant purgatif 
pouvant être administré dans n’import < 
quel cas, elles ne contiennent aucune d< 
ces substances délétères qui pourraient e 
rendre préjudiciables à la santé des enfantt 
on des personnes âgées. Les Pilulss ci 
Noix Loveras Gomposéis, ds MoGali, soc 
préparées avec soin, avec un extrait con« 
centré, tiré de la noix longue et comble* 
avec d’autres principes végétaux, de ms 
nièrrf%les placer au premier rang paru 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pW« 
sent offertes au public.

B. B. MoGALE, Chimiste, 
Montréal 

i.

GLZEAR AL4RIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.

2» juillet 1884.

FUMEZ
LES CIGARES

CABLE
BT

B AU CLERGE
OTTAWi PLATING WORKS
Toute espèces d’ornements d’église, tels qneMANUFACTURÉS PAR
VASES

CALICES,
PATERES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX. 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANCELIERS,

S. DAVIS & FILS
il H UHF U. Et autres ornements d’autels.

Calices et Ciboires dorés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa
3 déc.

POUR LES FETES J. F. G ARROW, 
GRANDE REDUCTION de PRIX 170, RUE &PAKKB

Ottawa, 29 janvier 1883. la.

1* Photographies (cabinet) et 
Bu magnifique Cadre (va­

lu nt *41:00j poor 88.00.
* PORTRAITS 8UB ZINC, SS Cent*

EaiPfX'Wït'î

"^No4m^^"sime*v2ttawa!*' Expositions Internationale et Ciflonialr
i\ S.~Réduction de 50 pour cent sur r 

son assortiment de cadres.
A Anver» e» 1885-A Londres en 1886.

de faireLE gouvernement a l’intention

A.. CHA. BOT 
472 RUE SUSSEX

BOUVEAU MAGASIN D’EFFETS

POUR VOITURES £",41.
. , . . ne sont pas vendue.

Assortiment complet de caressées en bois ^ destinés à Anvers devront être
pour toutes espèces de voitures, moyeux, prét8 r expédition pas plue tard que la 
jante», manchons de charrues etc., etc. première semaine de mars prochain.

Une boutique p ur la confection des vol- Qn Ci0|t qUe c, g expositions offriront des 
tures est attachée à l'établissement. occasions favorables de fi ire connaître les
M.Chabot répare et fabrique à ordre toutes reiaourc6ê uaturelles du Canada, ainsi que 

sortes de voitures d’été et d hiver, derniei Kl pt0grèe dans l'industrie et la fabrica- 
style. Une visite est sollicitée au numéro tionf
4.72 Ni/t» SUSSEX, OttO/UJU* Des circulaires et der foimnles contenant 47V, KU.* wiwww de . g amp|ee lœformiUone ser, nt en-

2 m. 3 t p s voyèee à ceux qui en 
lettre ad misée (fra 
l’Agricultur , Ottawa,

Par ordre,
JOHN LOWE,

Pcrrétgire, Mtoistère de V A gricnltnro
Mieistére de V Agssetiltere,

Ottawa, 10 décembre, 1 ■<><■4.

1886

feront !»• demande par 
nco) au ministère de

ÎT oet

ïiits g Fuite
:o:-

Sot/H fenons de recevoir le 
oIrn bel awHortlmesst 

<!«-' toile» pelote» et «loreee 
posar feueire^ fini ait 

fi» «al» ete importe en €sina«a

JACOB ERRATT.
MAGASIN PAL IS DE MEUBLES,

38 BUE BIDEAU.
N B.—Voyez le^ échantillons de 

ces tpiles dans ma vitrine.

LA PRMlliUTlüN SANS fctiALfc

ISA lü DAZE
Msmuûtoturiei

—(ET>—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DBS RUB8

DaUa.au.sie et de l’Bgliee 
OTTAWA.

Désire faire SHVoir à srs nombreuses pra­
tiques et an public d’Ottawa et de sels en­
virons en générai au’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Daté désire attirer l’attention dn, 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’éta 

edi h
blisseï

e plug complet de ce gen 
et est composé d'ouvriers de

ment est sans 
re àcontre.

Ottawa 
mière cl
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleure matériaux sont employés, 
oatisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
SflTLes marchands de la acampagne fe­

raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

IZAIE DAZE,
Proprietaire.

16 mai 84

Poudres de Condition d'Alexander
HOULE# POUR le* ROGNON»

* n Amies

HBDECIXR8C1LRBREF

Chevaux
A «nt a Ottawa C. STRATTON.

:oint des rues IkUhousie tt Sainl-PatruA 
X VIS.—Lee médecines oi-dessus, oélt 
rV bres dans tout le Canada pourieoi 

efficacité, ne ee trouvent que chez M/ L 
STRATTON. Je mets donc le pubiio « 
garde contre lee contrefaçons.

T. ALEXANDER, 
peut aussi obiernr l’article t* 
v LAPORTE, rue Rideau; 
' J0&. roe WaUiagtoui 

FUR», rise Queen, eteet.

N. B.—On 
niable ches 
GOODALL â
et DAGLIHH *

™ «"tel (lu^Canada
f^OMMBNGBRONT Mvdi le Ile jour de Mr, ALEXIS RBAAUD, cMev.nl «s 
vVMai prochain, aux mêmes endroits de M. E. B. Lauxon, informe le public 
qu’en Novembre dernier, a 1 exception de e0 générai qu'il vient de r prendre son 
Victoria C. B., où l es examens auront anCien po^te, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
lieu à une autre date. Murray. Le public voyageur trouvera

Les candidats pour le grade supérieur l0Uj0Ur8 â œt bétel une pension de pre- 
(d’aptitudes) ne sont pas tenus de subir m,ére classe. M Renaud étant ontinuel 
l’seamén prétimltealre (ou de grade iniê- 6ment en rapport avec les marchands de 
rieur) bois et lee contracieurs de chemin de fier,

L's demandes d'admission devrons être les hommes de chantiers trouveront tou- 
•dgRSRl1!» a» ecnesigoé pas plus tard qpe le cùet ^ ^ s'engager au prix le plut 
16 d avril. liSUBUR. élevé.

Commissaire et eecrSlajje du comseiL A, HEMAUIÿ
OwSTSmBS 1W ° 16 d*e‘ N° * 58 *" Hmty

1 LA RENCONTRE DU LAC DES 
CANARDS

Le correspondant spécial de !a 
Minerve rapporte dans les termes 
suivants la rencontre du lac des 
Canards, et nous crayons que sa 
version est la seule véridique :

“ Ou a reçu ici des renseigue- 
ments précis sur le fameux enga­
gement du lac des Canards, où_ il 
y a eu V2 hommes de tu du côté 
du major Crozier. Il est certain, 
maintenaut, que ce sont les geus 
de Crozier qui ont commencé à 
tirer et non pas les Métis, comme 
on l’avait télégraphié par tout le 
pays. Crozier, en télégraphiant le 
contraire a trompé le public. Vuici 
en résumé ce qui s'esl passe, lors 
de cette rencontre, qui a été le 
point de départ de la guerre ac- 
tuel.e. Les Métis s’eiaient empa­
rés d'un magasin appartenant a 

particulier. Le major Crozier 
partit avec quelques homn.es de la 
police à cheval et quelques mili­
ciens pour te diriger de ce côte. 
Il rencontra une bande de Metis 
conduits par üumout. C’était dans 
un ravin étroit et les deux troupes 
durent faire halte. On était armé 
de part et d'autre. Dumont— d’au- 
très disent Lavallée—interpella les 
gens de Crozier, leur demandant 
ce qu’ils voulaient.—Nous voulons 
reprendre le magasin que

pillé, fut-il répondu—Cela ne 
regarde pas, répliqua un 

Métis, et vous ferez mieux de re­
brousser chemin— Sur cela, Crozier 
faisant acte d'autorité, somma 
impérieusement les Métis de met­
tre bas les armes. Ceux-ci refusè­
rent naturellement, etsur l’ordre de 
Dumont se dispersèrent dans le 
bocage avoisinant. Làdessus, 
quelques-uns des hommes de Cro­
zier, croyant soit à un piège, soit 
à une déroute, tirèrent sur les gens 
de Dumont. Ceux-ci ripostèrent, 
et comme ils visent très-juste, tuè- 

seule décharge do 
de leurs assaillants.

•« Voilà l’évènement. C'est cho­
se certaine que les Metis n'ont pas 
tiré les premiers. Ils ont ordre de 
Riel de ne jamais le faire, et de 
tenir sur la défensive. C'est chose 
parfaitement entendue.

Parmi les hommes de Crozier 
qui ont provoqué cet engagement 
regrettable se trouvait un écervelé 
bien connu ici, ancien capitaine, 
démis l’année dernière par le gou- 
vern-ment à cause de ses violen­
ces, de son incapacité, de sou ca 
ractère intraitable et brutal. Les 
autorités lui avait retiré les armes 
à lui et sa compagnie, et depui 
longtemps il travaillait contre le 
gouvernement, accusant celui-ci 
d injustice et prononçant des dis­
cours incendiaires dans des assem­
blées publiques. Cela ne l’a pas 
empêché récemment ue se faire 
agréer par le major Crozier, de se 
procurer des armes et de recousti 
tuer une compagnie. C'est ce mê­
me individu qui a donué le signal 
de la lutte et qui a tiré le premier 
coup de feu. 11 a commercé la 
guerre, et ce serait une injustice de 
rejeter la responsabilité qui lui in­
combe sur les Métis, de les accuser 
d’avoir tiré les premiers ou d’avoir 
tiré sur des parlementaires."
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MONTRE# et BIJOUTER1KS
A 50 pour 100 de rabais.

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c'est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l'argent 
vous sera remis. Reparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliex pas l’adresse
U. Nouez,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
1 Ixnidon Chop House"

L

Dernières nouvelles—En route pour 
le Nord-Ouest. Trois grosses char 
ges de provisions sont parties ce 
matin à 7 heures de la maison 
d’épargne en destination pour 
Hull. M. N. A. Savard,le proprié­
taire de cet etablissement, attend 
des nouveaux ordres d’heure en 
heure de ses nombreuses pratiques 
qui s’aperçoivent de jour en jour, 
que c’est le seul magasin d’épice­
ries où l’on peut se procurer des 
effets de 1ère classe et au milleur 
marché.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez uu assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuse» pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
One visite est respectueusement 
sollicitée

-Faites l’Mssi ue fa VALE­
RIA. C’est la meilleure pouf, 
made contre la choie de» 
cheveux et la Calvitie Eu 
veate oh es C. O. I>ACIER. 
Pharmacien, mr hwn
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LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui êtes fa'igués, ineou- 
ctants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 

de toutes les maladies des 
et de toutes les affections du 

oie. Essayez la sans délai.

son

LES RHUMES DE CERVEAU

Le sirop aux hypophosphiles est 
trop connu du public pour qu’il 
soit nécessaire d'en faire l’éloge ; 
mais comme il arrive d’ordinaire, 
au printemps, que les Rhumes el les 
Bronchites se mulli. lient, il est bon, 
à cette époque de l année, de rap­
peler aux families que le sirop aux 
hypo, üosphiles est un lemède pré- 

contre îes diverses affections 
de la gorge et des poumons.

A la même époque, les Rhumes 
de cerveau deviennent, eux aussi,

cieux

plus fréquents et il ne faut pas ou­
blier qu’on s’en guérit aisément 
avec VAnti-conza, poudre blanche
que l’on prise comme du tabac.

A vendre dans toutes les phar­
macies. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr. Ed. 
Morin, 314 rue St Jean.

LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D'UTTAWA

Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four­
nitures de bureaux, articles reli­
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
1>. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

EST-CE BIEN LE CAS#
Tous les marchands de la cam­

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui délient toute compétition. 
11 n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

DIAMOND DYES

Partout ou reclame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

PETITE GAZETTE
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Godetre— 
Le seul sirop calmant reconnu 
!a profession médicale. Prix 
la bouteille. Eu vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

La Strucine—la sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune antre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en- 
velopjie porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O Dacier, Ottawa.

par
25c.

iVW

SOUMISSIONS
TXES"iodmissions cachetées, po 
\J snicription “ Provisions et B 
pour la Police à cheval,” et adressées a 
[Honorable Président du Conseil Privé, 
Ottawa, seront reçues jusqu’à midi de jeudi, 
le 14 mai '885.

formule» imprimées de soun.issioa, 
contenant tous les renseignement» voulus 
quant aux articles et léè quantités requis 
seront fou

rtan^U

Des
l et 1éé q à^Port 

Nord-Suest,
fournie» en s'adressant

e. Winnipeg, à aucun de# 
de la police à cheval dans le 
on au bureau du soussigné.

ne recevra que les soumissions qui 
seront faites sur ces formules imprimée».

Le dépat tement ne s’engage pas "d’accep­
ter la plu» basse ni aucune des soumissions.

Chaque soumission devra être - oeompa* 
gnéu dHn chèque “ accepté " par une bai* 
gué canadienne , pour une somme “ égale 
à dix pour cent,rdu total de 1* soumission, 
lequel chèque sera eonflsqnè si le soumis, 
eioonaire refuse de elgotr le eootrat sur 
demandé da ce faire, ou s’il néglige de 
compléter të service entrepris. Si la sou­
mission n'eet pas acceptée la chèque sera

Il ne sera rien payé aux Journaux qui 
publieront cette annonce sans y avoir été 
d abord autorisés.

On

FRHD. WHITE, 
Contrôleur

Ottawa, 23 Mars 1888.
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